
La cour de l’Oratoire de Valdocco à Turin résonnait de bruits joyeux : les enfants étaient en 
récréation. De la fenêtre de sa chambre, Don Bosco les regardait avec un regard paternel. Et il 
pensait. Dans quelques jours, ce serait sa fête ; mais cette année, au lieu d’attendre un cadeau 

de ses enfants, il en ferait un à chacun d’eux !... Des cadeaux pour plus de 500 garçons ?... Mais son 
cœur généreux n’hésita pas un instant devant cette dépense énorme et il se mit immédiatement à 
l’œuvre. Il donna à chaque enfant un papier blanc sur lequel chacun devait écrire ce qu’il désirait le 
plus. Un nouveau chapeau, une montre, des gants, des livres, des jeux... Pour ces enfants pauvres, 
cela serait une vraie fête ! Et les réponses ne tardèrent pas à arriver. "Une paire de chaussures... un 
pull... un ballon..." et tandis que Don Bosco ouvrait et lisait un à un ces billets tous semblables les uns 
aux autres, son regard se posa sur une demande originale : 

Aidez-moi à devenir un Saint, un grand Saint et en peu de temps ! 
Je ne vous demande rien d’autre ! 		        Dominique Savio

Don Bosco fut ému par ce billet : qui d’autre aurait pu l’écrire 
si ce n’est son cher Dominique ?... Ce garçon toujours bon et joyeux 
pressentait-il que sa vie était près de finir et qu’il lui restait peu de 
temps pour vivre et devenir un Saint ? Une chose était sûre, c’est 
que Dominique serait exaucé comme ses compagnons. A ceux qui 

avaient demandé des jouets ou des vêtements, Don Bosco les donna en abondance, mais c’est avec 
plus de joie qu’il satisfit la demande de Dominique et, en peu de temps, par son aide paternelle et 
ses conseils, il le conduisit au sommet de la Sainteté. 

"Don Bosco, quel est le secret pour devenir vite un Saint ?" lui 
demanda-t-il une fois, les yeux ardents et étincelants. "Tu dois 
être très joyeux, bien faire ton devoir d’état de tous les jours et 
aimer beaucoup la Sainte Vierge ! Ainsi, sans faire des choses 
extraordinaires, tu deviendras bientôt un grand Saint !".

Et toi, cher Croisé ? Ne veux-tu pas imiter l’exemple de 
Saint Dominique Savio et de beaucoup d’autres enfants comme 
toi qui sont devenus Saints ? Courage !

№104
OCTOBRE

NOVEMBRE
2025

 Eucharistique
La Croisade

Pages pour les Pages, Croisés et Chevaliers

La Sa inteté

de l'Institut Mater Boni Consilii
Institut Mater Boni Consilii - 350 route de Mouchy 58400 Raveau - crociata@sodalitium.it 					     Pour l’abonnement, of frande libre -

1er novembre
Fête de 
tous les 
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Aidez-moi à devenir un 
Saint, un grand Saint et en 
peu de temps ! Je ne vous 
demande rien d’autre ! 

Dominique Savio
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Qui, parmi vous n’a jamais rêvé de devenir un 
héros ? De réaliser des exploits grandioses et hors 

	      du commun ? Eh bien, pour devenir un héros 
		    il n’est pas nécessaire de faire des choses extraordi-	

	 	             naires : il suffit de faire extraordinairement bien 
son devoir quotidien. Les héros ne sont pas ceux qui tuent des monstres, prennent des villes 

ou commandent des armées, non, pas du tout ! Les vrais héros sont ceux qui ont accompli la plus 
grande entreprise qui soit sur la face de la terre : se changer soi-même pour l’amour de Dieu et 
devenir des Saints. Les Saints sont les plus grands héros : ce furent des hommes, des femmes, des 
enfants et des jeunes gens qui ont lutté chaque jour avec courage contre leurs défauts, sans jamais 

se décourager, jusqu’à ce qu’ils aient réussi à les vaincre complètement. 
Chacun sait par expérience combien il est difficile de se corriger et de 

changer soi-même et son caractère. Cela doit être l’entreprise, la grande 
œuvre de toute notre vie. Avec la grâce de Dieu, même le sacrifice devient 
doux et les défauts qui nous semblaient impossible à déraciner, sont peu 
à peu vaincus.

Le 1er novembre, au Paradis, il y a une fête immense. On célèbre tous 
les Saints, et pas seulement les Saints canonisés, c’est-à-dire reconnus tels 

par l’Église, mais tous ceux qui, cachés dans leur vie commune, se sont sanc-
tifiés à l’insu de tous. Combien de pères de famille, combien de mères, combien d’enfants et de 
personnes âgées, sans avoir jamais fait quelque chose d’extraordinaire, sont devenus de grands 
Saints et ont été comme un phare de lumière pour les gens qui les ont connus ! Ils n’ont fait aucun 
miracle, et pourtant leur vie entière a été un miracle continu : chaque jour ils se sont sacrifiés pour 
accomplir avec amour même leurs plus petits devoirs, avec joie et persévérance !

Dans notre vie, nous n’aurons probablement pas l’occasion de faire des 
choses grandes et extraordinaires pour nous sanctifier. Alors profitons des 
petites actions de tous les jours ! Comme un mineur (celui qui travaille 
dans les mines) n’attend pas de trouver de grandes pépites d’or pour s’enri-
chir, mais recueille avec soin les petites pépites qu’il trouve tous les jours, ainsi 
nous ne devons pas gaspiller les petits sacrifices dont une journée est pleine. 

Faire un travail que nous n’aimons pas, renoncer à un passe-temps, faire un 
effort pour surmonter notre défaut particulier, dire un mot gentil ou 

faire un sourire à ceux qui ne nous plaisent pas : voici la façon de se 
sanctifier vraiment !

Veux-tu devenir un héros ? Veux-tu faire quelque chose de 
grand et beau dans ta vie? Deviens un Saint ! Pas nécessairement 

un Saint sur un autel, c’est-à-dire canonisé, mais un Saint du Paradis !

Héros de Sainteté

Et notre trésor ?
Pensons-nous que c’est dans notre Trésor que nous amassons tous les mérites  

qui nous ouvriront la porte du Ciel ? La vie sur la terre est un voyage.
L’accomplissement de tous nos devoirs par amour pour Jésus est “l’autoroute” qui nous conduit vers le 

Ciel. Le Trésor bien fait tous les jours nous permettra de payer le dernier péage !!!



―

Croisés pour les Croisés et les Chevaliers 

Devenir un Saint, 
c'est toujours possible !

Dieu nous a créés, pour Le connaître, 
L’aimer, Le servir et ainsi obtenir le Ciel. 
Notre but sur cette terre, c’est donc 
d’aller au Ciel, en un mot, de devenir des 

Saints ! Il veut que nous devenions Saints !
Pour nous aider, voici quelques moyens que nous 

pourrons mettre en pratique durant ces deux mois :
- Penser souvent à la beauté et au bonheur du Ciel, et 

nous dire que nous sommes faits pour y aller, et 
que nous ne trouverons jamais sur la terre le véri-
table bonheur.

- Exciter en nous un grand désir d’aller au Ciel, de 
voir le Bon Dieu, la Sainte Vierge et tous les Saints.

- Lire chaque jour un petit passage de la vie d’un Saint 
pour pouvoir les imiter, suivre la voie qu’ils nous 
ont tracée ; faisons-nous des amis au Ciel, en les 
priant, en leur demandant leur aide, et ils nous 
seront d’un grand secours.

- Agir en toutes choses pour faire plaisir au Bon Dieu, 
sans rechercher toujours ce qui nous fait envie, ce 
qui nous plaît, ce qui nous amuse ; ayons une 
grande crainte de Lui faire de la peine.

Certains pensent que les Saints sont nés Saints, 
que pour eux, tout était donc facile et qu’il en est 
bien autrement pour nous... Mais cela est totale-
ment faux : les Saints ont eu comme nous des 
défauts à corriger, des tentations, des luttes diffi-
ciles à soutenir ; ils ont dû se vaincre constamment 
avec générosité et courage. Seulement, ils ont 
décidé fermement de devenir des Saints “coûte que 
coûte” et de ne rien refuser au Bon Dieu. Ainsi ils 
ont été fidèles aux grâces données par Dieu au 
jour le jour. Et c’est par cette fidélité constante 

qu’ils sont devenus des 
Saints. Il suffit donc de se 
mettre à l’œuvre avec bonne 
volonté, et surtout, d’agir 
par amour pour Jésus ! Ne 
pas avoir comme seule 
préoccupation de nous 
divertir, de faire ce qui nous 
plaît, mais de faire plaisir à 
Jésus ! ... comme Anne de 
Guigné - dont nous allons 
commencer l'histoire - le 
comprit en grandissant...

Vie de 

Anne
de Guigné

Modèle des enfants de la
Croisade Eucharistique

1er épisode : Anne, petit général.

Anne  est née à Annecy-le-Vieux dans le château 
de La Cour, qui domine le 

beau lac d’Annecy, en Savoie. 
C’était le 25 avril 1911 : quelle 
joie pour les parents de Guigné ! 
Et cette enfant avait vraiment 
de la chance, parce qu’elle nais-
sait dans une famille 
profondément chrétienne.  Elle 
fut baptisée au plus tôt.

Elle grandissait sans diffi-
culté, elle avait une bonne 
santé, mais, avec le temps on 
apercevait toujours plus son 
tempérament très coléreux. 
Personne ne pouvait lui faire 
concurrence. Lorsqu’elle 
avait 15 mois, elle eut un petit 
frère (Jacques, surnommé 
Jojo), et elle devint si jalouse 

qu’un jour elle lui donna un coup de pied dans la 
tête. Une autre fois, alors que le bébé était assis sur 
les genoux de sa maman, Anne lui lança une 
poignée de sable dans les yeux.
Si elle n’avait pas été si colé-
reuse, cette photo aurait 
été différente : Anne devait 
présenter à son frère 
Jacques un bouquet de 
fleurs. Mais elle jeta le 
bouquet par terre et le 
piétina. Seule une rose put 
être sauvée, Anne la tient 
en posant pour la photo.
Son caractère emporté 
semblait tellement indomptable, que son grand-
père dit à ses parents : "Elle va vous donner du fil à 
retordre. Je vous plains quand elle aura vingt ans."
Mais cela allait changer du tout au tout : bientôt, 
le tempérament coléreux de la fillette allait être 
vaincu par son bon cœur – par la souffrance, avec 
la grâce de Dieu.
			           (à suivre)



Chevaliers pour les Chevaliers seulement

Intentions de prière 
en union avec l'Apostolat de la Prière

Octobre 2025 : Pour obtenir la pauvreté de cœur.

Novembre 2025 : Pour préparer une bonne mort.

Un héros au bon cœur

Joseph a entendu à l'école le récit des exploits 
du vaillant Lion des Flandres, Robert de 

Béthune, comte des Flandres. Batailles, soldats 
et victoires, c'est si beau ! "Moi aussi je veux être 
un héros !"  Dans l’après-midi, il va travailler 
comme d’habitude à la forge de Deselaers. "Que 

fais-tu ?" Demande l’enfant au 
forgeron. "Une faucille". -   "Et tu 
ne fais jamais d’épées ? ... Moi 
je voudrais me battre et 
devenir un héros comme le 
Lion des Flandres !" - "Mais tu 
peux devenir un héros même 
sans épée" - "Vraiment ?" 
demande Joseph.

"Regarde ta mère, par 
exemple... elle travaille toute la journée, sans jamais se 
plaindre ni reculer devant l’effort. Et cette Sœur qui passe 
dans la rue : elle est aussi un héros. Chaque nuit, elle 
reste éveillée pour soigner et consoler les pauvres 
malades et pendant la journée, elle pense à secourir et 
soulager les misères de ceux qui souffrent. Et elle fait 
tout cela joyeusement, toujours avec le sourire, sans jamais 
se plaindre ou penser à elle-même... Et quand elle mourra, 
le bon Dieu lui donnera une récompense infiniment 
plus grande que celle qu’elle aurait pu rêver ! Elle aussi 
est un héros, beaucoup plus que le Lion des Flandres !" 
- "Puis-je devenir un héros comme eux ?" -  
"Certainement ! En faisant bien et avec sérieux tes 
devoirs de tous les jours, même ceux que tu n’aimes 
pas... Tu vois, tu dois forger ton cœur pour qu’il 
devienne fort comme celui du Lion des Flandres et dur 
contre toi-même, pour ne pas céder à tes caprices d’en-
fant. Mais en même temps tu dois le rendre bon et 
généreux envers les autres comme celui de ta mère et de 
la Sœur."  Joseph a compris : lui aussi deviendra un 
héros de Sainteté, il l’a décidé !

Joseph de Veuster n’a pas laissé inefficace sa résolution 
de devenir Saint. Lorsqu’il est devenu grand, il a choisi 
de consacrer toute sa vie au service des lépreux aban-
donnés sur l’île de Molokaï. C’était un travail 
répugnant et dangereux, parce que la lèpre est une 
maladie terrible et contagieuse, mais Joseph n’a pas 
hésité. Comme le forgeron le lui 
avait dit, il a appris à rendre son 
cœur fort pour vaincre ses 
défauts, et doux et plein de bonté 
envers son prochain. Ainsi il est 
devenu un héros, un vrai héros 
de Sainteté ! Jusqu’au sacrifice 
total de lui-même. Quoi de plus 
beau et héroïque que de sacrifier 
sa vie pour le salut des âmes ?

Méditation
Le secret de la Sainteté

◆ Présence de Dieu : Je ferme les yeux 
et je pense à Dieu, présent partout, 

présent dans mon cœur si je suis en état de 
Grâce et je l’adore profondément dans mon âme. Je 
demande à la Très Sainte Vierge Marie de m’aider à 
bien faire cette méditation.

◆ Demande de la grâce : Je demanderai à Dieu 
d’avoir toujours la ferme volonté de devenir Saint.

◆ Méditation : Ma vie est comme un souffle. A la 
fin, les richesses, les honneurs et les plaisirs m’appa-
raîtront comme des bulles de savon, qui semblaient 
si belles mais qui, une fois écla-
tées, me laisseront les mains 
vides. La seule chose qui me 
restera seront mes bonnes 
œuvres. Dieu m’a donné la vie 
pour accomplir ces œuvres, pour 
devenir un Saint, non pour 
m’amuser et satisfaire mes caprices. 

Comment dois-je faire 
pour bien utiliser le temps 
dont je dispose pour me 
sanctifier ? 

La Sainteté consiste à faire 
de tout cœur les petites 
actions de chaque jour, avec 

joie et amour de Dieu. Devant les petits sacrifices je 
ne dois jamais reculer : le secret pour devenir Saint 
est de ne rien refuser à Jésus. Et Jésus doit être mon 
modèle. Plus je retracerai en moi ses vertus, plus je 
me sanctifierai. Les Saints sont d’autres Jésus : 
doux, patients, bons et charitables comme lui. 

Je dois accomplir chaque jour une lutte impi-
toyable contre mon orgueil, mon égoïsme et tous ces 
défauts qui empêchent l’amour de Dieu de grandir 
dans mon cœur. 

Jésus doux et humble de cœur,
Rendez mon cœur semblable au vôtre !

◆ Colloque : cœur à cœur avec Jésus... Aidez-moi, 
mon Dieu, à devenir un grand Saint.

◆ Résolution : Chaque jour, je veux faire des 
progrès dans la vertu et dans la lutte contre mon 
défaut particulier.

Exemple édifiant


